
 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« J’ai entendu un jour une invocation à Notre-Dame de la Sainte Espérance, 

mais je ne sais pas ce que cette expression veut dire. Pouvez-vous m’aider ?»  

 

c/ CONVERTISSEZ-NOUS 

 

Marie a une très grande puissance d’action et de conversion sur les âmes CAR Mère de 

Dieu et Immaculée Conception. 

Une confrérie pour la conversion des pauvres pécheurs ? Oui, mais ce pauvre pécheur c’est 

MOI ! « Si nous disons que nous sommes sans péché, dit saint Jean, nous nous trompons 

nous-mêmes, et la vérité n’est point en nous. » 1 Jn 1,8 

Tous nous naissons avec la blessure du péché originel et nous pouvons dire avec saint 

Paul : « Je ne fais pas le bien que je veux, je fais souvent le mal que je ne veux pas. » Il y a 

dans mon cœur un combat entre la lumière et les ténèbres qui me dépasse. JESUS nous le dit : 

« Sans moi, vous ne pouvez rien faire. » 

Oui, nous sommes pécheurs, c’est notre sécurité de le penser, d’en être convaincus, car 

JESUS a dit : « Je ne suis pas venu appeler les justes mais les pécheurs. » Mt 9,13 

C’est notre propre conversion avec celle de tous nos frères que nous demandons à Marie. 

Notre conversion est une condition indispensable pour que la Sainte Espérance se réalise 

en nous. Un pécheur, ne peut, s’il n’est converti, entrer dans le Royaume des Cieux. Et la 

Sainte Vierge a reçu de Dieu une grâce très spéciale pour nous convertir. 

 

d/ COMMENT L’ESPERANCE NOUS CONVERTIT 

 

La CONVERSION est un retournement ; c’est changer de vie. 

Pour que nous nous convertissions il faut que Dieu nous donne sa grâce ; c’est Dieu qui 

nous convertit MAIS il ne nous convertit pas sans nous. 

L’Espérance opère ce changement, nous détache du monde. Ou plutôt, le désir du Ciel  

nous détache de ce qui n’est pas essentiel pour nous tourner vers les biens éternels. (cf 

François de Fatima : « peu importe tout cela, ce que je veux c’est aller au Ciel ») 

Le Père Emmanuel disait que « c’est une vertu difficile et sévère car elle nous ôte tout et ne 

nous donne rien ». 

 Elle nous détache de ce qui n’est pas essentiel : les biens de la terre. 

 Elle nous promet en échange les biens du Ciel, mais ne nous les donne pas encore. 

(cependant elle en donne un avant-goût qui est incomparablement plus délicieux et 

souhaitable que tous les plaisirs du monde !) 

Ainsi l’Espérance nous détache : elle coupe les amarres du vaisseau et le lance en pleine 

mer. … et donc nous convertit. CAR qu’est-ce que se convertir ? N’est-ce pas se détourner 

des biens périssables pour se tourner vers les biens éternels ? 

 

Parmi les 3 vertus théologales, l’Espérance est celle qui plus spécialement convertit : 



• La conversion se fait dans la volonté. Sans doute la volonté a besoin d’être éclairée et 

guidée (FOI = divin flambeau) 

• Mais l’Espérance agit directement sur la volonté pour la régler en l’éloignant des fins 

perverses qui la séduisent, en la plaçant dans le sens de sa véritable fin qui est Dieu lui-

même. 

Et donc l’ESPERANCE est la vertu qui convertit ! 

• MAIS la CHARITE ? La Charité convertit l’âme sans doute, et de façon très 

excellente. Mais elle est plutôt un fruit de la conversion d’une âme que le principe même 

de sa conversion = elle la parachève plutôt qu’elle ne la commence. 

(à suivre) 

 

 


